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IL NE FAUT PAS JOUER AVEC LE PRIX DE L’EAU 
 
Illustrations de l’application d’un prix progressif par paliers : 
 

Bases du schéma simplifié:  

• Consommation individuelle annuelle : 50 m
3
 

• Prix : 

o 1€ les 50 premiers m
3
 ; 

o 2€ au-delà. 

• Habitat individuel : 

♀ 1 € ♀♂☺☺ 1,75 € 

Liliane vit seule avec  un revenu de 700000€ par 

jour : 

 

 

• Statut : propriétaire 

• Consommation : 50 m
3
 x 1 personne = 50 

m
3
 

• Sa facture est de 50 € (50 m
3
 x 1 €) 

restant dans le premier palier de prix. 

• Prix moyen du m
3
 pour Liliane : 1 € (50 

€ / 50m
3
) 

Paul, son chauffeur, vit avec sa femme (qui fait 

aussi le ménage chez Liliane) et ses deux enfants 

soit un ménage de 4 personnes avec 3000 € par 

mois : 

• Statut : locataire à titre gratuit 

• Consommation : 50 m
3
 x 4 personnes = 

200 m
3
 

• Sa facture est de 350 € ([50 m
3
 x 1 €] + 

[150 m
3
 x 2 €]) 

• Prix moyen du m
3
 pour Paul : 1,75 € 

(350 € /200m
3
) 

 

• Habitat individuel toujours avec Liliane / Habitat collectif résidence « L’eau chère » : 

 

♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♀♂♂♂♂♂♂♂♂♂♂♂♂♂♂♂♂♂♂♂♂♂♂♂
♂♂♂♂♂♂♂♂☺☺☺de 1,775 à 3,55 € 

La résidence « L’eau chère » comporte 20 appartements (10 T1 bis, 6 T2 et  4 T3) en deux immeubles 

identiques mais construits à des époques différentes, avec le compteur unique du distributeur pour 

l’eau consommée par des locataires ou des propriétaires occupants : 

• Consommation donnée par le compteur unique du distributeur : 1800 m
3
 

• Facture reçue par le gestionnaire ou le syndic : 3550 €  ([50 m
3
 x 1 €] + [1750 m

3
 x 2€]) 

• Prix moyen du m
3
 pour la résidence : 1,97 €  (3550 € / 1800 m

3
) 

Immeuble A : 

Répartition aux tantièmes (pas de compteurs 

divisionnaires). les T1 bis représentent chacun 

100 millièmes sur un total pour la résidence de 

2000 millièmes. D’où la facture d’eau pour un 

T1 bis de 177,50 € (3550 € / 2000 x 100 

millièmes) 

Immeuble B : 

Répartition en fonction des consommations 

données par les compteurs divisionnaires 

privatifs en partant de l’hypothèse, pour simplifier 

encore, qu’il n’y a pas de dépenses collectives 

comme l’arrosage des espaces verts…: 

Soit pour 1 personne 

3,55 € le m
3
 (177,50 

€ / 50 m
3
) 

Soit pour 1 couple : 

1,775 le m
3
 (177,50 € / 

100 m
3
) 

Par construction c’est le prix moyen applicable à 

la résidence soit 1,97 €  le m
3
 que vont payer les 

occupants. 

Pour tous à ces prix moyens s’ajoutent les frais du gestionnaire répartis aux tantièmes 

Pas de frais de comptage : 

Cet immeuble n’a pas été pourvu de compteurs 

divisionnaires individuels à sa construction. 

Frais supplémentaires de comptage : 

• Location / entretien des compteurs, 

• Relève des compteurs individuels. 



Conclusions de l’application d’un prix progressif : 
 

• De grandes inégalités fonction : 

o De la typologie de l’habitat entre individuel et collectif ; 

o De la composition du ménage ; 

o Des revenus ; 

o Du mode de gestion de l’eau (individualisation du comptage ou non). 

• Des effets paradoxaux et pervers : 

o Globalement le prix moyen est plus faible pour l’habitat individuel comparé à 

l’habitat collectif ; 

o En habitat individuel, la personne seule va payer proportionnellement moins cher 

qu’un ménage composé de plusieurs personnes ; 

o En habitat collectif, sans comptage, on constate que la consommation moyenne par 

personne est supérieure et la responsabilité individuelle disparaît ; 

o En habitat collectif les prix sont totalement disparates et injustes : pour un logement 

identique, notamment en l’absence d’individualisation du comptage, en pouvant faire 

payer un prix moyen double à une personne seule par rapport à un couple ! 

• Les causes de ces inégalités et de ces effets : 

o La facturation se fait à la « tête » du compteur du distributeur : quel que soit le type de 

l’habitat, individuel ou collectif, le distributeur n’installe qu’un seul compteur ! 

o Ainsi une copropriété de 500 logements est considérée comme UN client, au même 

titre qu’un ménage vivant dans une maison individuelle sur le principe qu’UN 

compteur = UN client; 

o La déconnection de la facture par rapport à sa consommation réelle génère des 

surconsommations et une irresponsabilité individuelle de l’usager ; 

o Les inégalités dans une copropriété sont énormes sans l’individualisation du 

comptage ; 

o La composition du ménage n’est pas prise en compte ; 

o Les revenus du ménage ne sont pas pris en compte, les plus démunis ne sont pas 

ciblés. 

• Les moyens pour rendre ce système de tarification par palier plus juste : 

o L’individualisation du comptage directement par le distributeur comme pour les autres 

fluides (électricité et gaz) 

� Facile à mettre en œuvre dans les immeubles pourvus de colonnes 

techniques ; 

� Plus difficile et plus coûteuse dans les autres immeubles car un règlement de 

la CUB impose, à l’heure actuelle, une vanne extérieure pour chaque 

appartement accessible des parties communes. 

o La prise en compte de la composition et des revenus des ménages est impossible sauf 

à mettre en place un système : 

� Complexe faisant du prix de l’eau une véritable « usine à gaz » ; 

� Supposant une connaissance précise, vérifiable et exacte de la composition et, 

surtout, de tous les revenus des ménages qui ne sont connus, par voie 

déclarative, que l’année suivante ; 

� Connectant des fichiers des administrations comportant des données 

personnelles qui doivent rester confidentielles ; 

� Disproportionné par rapport aux enjeux sans pour autant cibler les plus 

démunis. 


